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par  Desfontaines,  el  que  j'ai  recueilli  a  Boghar  apres  M,  Debeaux.  Je

I'ai  compare  aux  plantes  d'Autriche  et  de  Hongrie,  ainsi  qu'a  la  plante

cultivee  par  M,  Correvon,  a  Geneve.
Je  n'ai  indique  qu'avec  doule  (?)  en  Algerie  les  Petasites  niveus

Gaerln.  el  Campanula  pyramidalis  L.,  a  cause  de  rinsuffisance  de  nios
echantillons.  Le  Petasites  decouvert  par  Lelonrneux  a  eteaussi  envoye
par  lui  a  Cosson  et  doit  se  trouver  dans  son  herbier  :  c'est  du  niveus
qu'il  m'a  paru  se  rapprocher  le  plus  a  cause  de  la  notable  divergence
des  lobes  de  la  base  des  feuilles.  Je  n'ai  rapporte  le  Campanula  de

Roum-es-souk  au  pyramidalis  qu'en  ajoutant  qu'il  constituait  peut-
^tre  une  espece  nouvelle.  M.  Baltandier  Tidentifie  avec  le  C.  alata  Desf.;
ses  echantillons  sont-ils  conformes  aux  miens?

Enfin,  quant  a  mon  Quercus  occidentalis  Gay  var.?,  noire  excellent
confrere  fait  remarquer  que  :  <(  Si  cet  arbre  existait  a  la  Bouzareah,

aux  portes  d'AIger^  il  me  semble  qu'on  I'y  aurait  vu  depuis  longtemps  ».
Or  il  y  a  ete  vu  et  recueilli  en  1840,  par  un  botaniste  souvent  cite  par

Boissier  et  par  Cosson;  I'lierbier  de  M.  Reichnecker  en  renferme  deux
rameaux  recoltes  a  cette  epoque  par  Bove.  Je  ne  sais  s'il  y  etail  fort  re-

pandu  alors;  pour  moi,  je  n'en  ai  vu  qu'un  seul  pied.

NOTE  SUR  QDELQUES  PLANTES  RECOLTfiES  PENDANT  LA  SESSION  A  BISKRA,
par  II,  a.-A.  BATTAi^DlKR.

Echium  iiorridum  sp.  nov.  —  Daus  un  premier  voyage  a  Biskra,
avec  mon  coUegue  &L  Trabut,  en  1886,  nous  avions  deja  rapporte  du

col  de  Sfa  un  mauvais  echantillon  broute  de  ceite  plante,  qui  fut  men-
tionne  dans  la  F/ore  de  VAlgirie^  a  la  suite  de  VE.fUi^tulatvmy  p.  010.
Au  cours  de  la  derniere  session,  nous  Tavons  retrouve  tres  abondant  a
El  Kantara.  II  avail  pris,  sur  les  remblaisdu  chemin  de  fer,un  develop-
pement  considerable.  Sur  le  terrain  il  me  parut  une  simple  forme  de

VE.  creticum  L.  ou  E.  grandiflorum  Desf.  II  avail  en  effet  les  memes
feuilles  lanceolees,  les  memes  rameaux  floriferes  Ires  allonges,  les

memes  corolles  rouges,  plus  petites  a  la  verite  mais  de  meme  forme,
les  memes  etamines  exsertes,  le  meme  style  poilu  devenant  glabre  et
bifide  au  sommet.  La  plante  d'El  Kantara,  plus  rameuse  et  plus  diva-

riquee,  est  surtout  remarquable  par  son  indumentum  homomorpbe,

forme  de  grands  poils  rigides  et  vulnerants,  inseres  sur  un  fort  tuber-
cule,  donl  elle  est  tout  beriss6e.  Les  bases  cruslacees  de  ces  poils  cou-

vrent  presque  les  faces  des  feuilles,  mais  c'est  dans  Tinflorescencequ  iis

sont  le  plus  denses.  Cet  Echium  se  distingue  de  loutes  les  especes  voi-
sines  par  Tabsence  d'indumentum  soyeux.  En  dehors  de  ses  poils  vul-
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neraiits  la  tige  est  glabre.  On  trouve  bien  sur  les  feuilles  quelques  poils
plus  pelits  que  les  autres,  mais  qui  semblent  de  iiieme  nature  et  seule-

ment  moins  developpes.  Les  calices  sonl  plus  grands  que  dans  VE.  ere-
ticum,  ils  sont  egales  ou  depasses  par  les  bractees.  La  corolle  est  un
pen  pubescente  en  dehors.  Les  nucules  ne  sont  point  r^gulierement
couvertes  de  tubercules  coniques  comme  dans  VE.  creticum;  h  roeil  nu

on  y  voit  quelques  grosses  tuberosites  le  long  de  la  crele  mediane,  et,  a
la  loupe,  des  cretes  transversales  ondulees  et  non  des  tubercules.

■
Cesl  deVEchium  creticum  que  cette  plante  se  rapproche  le  plus,

mais  il  est  impossible  de  Ty  reunir.  C'est  une  petite  espece  ou  du  moins
une  race  bien  tranchee.

Lorsque  nous  decrivimes,  M.  Trabut  et  moi,  le  Pancratium  Saharce
Cosson,  dans  la  Revue  geiUrale  de  botanique  (Janvier  1890),  nous
fimes  des  reserves  sur  Tidentite  de  tons  les  Pancrais  sahariens  que
semblait  pr^sumer  le  nom  donne  par  M.  Cosson  a  une  plante  a  peine
enlrevue;  celui  decrit  par  nous  venait  d'Ain  Sefra.  Cette  annee,  dans
Therborisation  de  Fonlaine-Cbaude,  pr6s  Biskra,  a  laquelle  assistait
notre  venere  president  M.  Chatin,  j'arrachai  un  bulbe  de  Pancratiumy
que  j'ai  pu  faire  fleurir  et  qui  est  loin  d'etre  identique  J  celui  d'Ain
Sefra,  bien  qu'appartenant  sensiblement  au  meme.type.  Ain  Sefra  et
Biskra  se  trouvant  aux  deux  extremites  algeriennes  de  la  lisiere  du

Sahara,  il  n'est  pas  elonnant  que  les  Pancratium  de  ces  deux  stations
different,  ces  plantes  n'ayant  pas  de  moyens  de  dispersion  a  distance.
Les  differences  qui  separent  ces  deux  Pancrais  suffiraient,  si  leur  con-
stance  etait  demontree,  pour  motiver  la  creation  de  deux  especes;  mais,
d'une  part,  il  est  possible  qu'enlre  Biskra  et  Ain  Sefra  on  trouve  des
formes  intermediaires,  et  d'autre  part  nous  n'avons  vu  qu'unseul  pied
fleuri  de  chacune  d'elles.  Nous  conserverons  done  le  nom  de  P.  SaharcB

S  la  plante  d'Ain  Sefra  et  nous  lui  joindrons  comme  variete  celle  de
Biskra,  sous  la  denomination  de  Cliatinianum,  pour  rappeler  la  presence
de  M.  Chalin  a  cette  excursion.  Nous  donnerons  en  regard  Tune  de

Pautre  les  descriptions  des  deux  plantes.

Pancratium  Sahara  (J'Ain  Sefra).

Bulbe  ovoide,  mediocre.  Feuilles
(generalement  quatre)  etroites  (6  mil-
limetres),  charnues,  decombaales  ainsi
que  la  hampe  a  maturile;  hampe  plus
courle  que  les  feuilles.

Spalhe  meinbraneuse,  univalve,  fen-
dud  jusqu  a  la  base.

T.  XXXIX.

p.  Sahara:  var.  Chatinianum
(de  Fonlaine-Chaude),

Plante  semblable,  mais  plus  forte;
feuilles  de  10-12  millinielres,  moins
charnues,  dressees  ainsi  que  la  hampe
un  peu  ancipitee  et  aiteigaant  2  a
3  decimetres.

Spalhe  herbacee,  mcmbraiu^use  aux
bords,  univalve,  soudee  en  tube  dans
le  bas^  ...
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Pancratium  Sahar.e  (d'Ain  Safra).

Bractees  nulles.

Fleurs  2-4,  subsessiles,  longues  de
12  a  13  centimetres,  dont  i  pour  To-
vaire,  8  pour  le  lube,  4  a  4  1/2  pour
Jes  pieces  du  perianlhe-

Pieces  du  perianthe  blanches,  sou-
dees  avec  la  couronnesur  I  centiu)etre
de  longueur,  puis  arquees-etalees,
liueaires-lanceolees,  cucullees  et  lon-
guenient  niucronees  au  sonimet,  avec
un  lubercule  papilleux  a  la  base  du
luucron  et  en  dedans.

Couronne  d*un  tiers  plus  courte  que
les  pieces  du  perianthe  (1),  en  forme
d*enlonnoir,  munie  de  12  dents  et  de
12  denticules  disposes  par  paires  dans
les  sinus  non  occupes  p'ar  les  etamines.

Etamines  a  filets  depassantles  dents
de  Ja  couronne;  style  depassant  les
etamines.

Odeur  de  Pancratium  maritimum.
Capsule  petite,  oblongue,  un  peu

aigue  au  sommet,  obscurement  tri-
gone.  Graines  petites,  k  testa  noir,
ride.

Les  fleurs  s'epanouissent  a  4  heures
de  Tapres-midi  et  se  fanent  vers
10  heures  du  matin  si  le  ciel  est  clair,
plus  lard  s'il  est  couvert.

P.  Sahar.e  var.  Chatinianuni
(de  Fontaine-Chaude).

Bractees  lineaircs  egalant  le  pedon-
cule  et  Tovaire.

Fleurs  4-6,  brievement  pedicellees,
longues  de  16  centimetres  environ,
dont  1  1/2  pour  Tovaire,  8  a  9  pour
le  tube  tres  vert,  6  a  6  1/2  pour
les  pieces  du  perianthe.

Pieces  du  perianthe  verdalres,  sou-
dees  de  meme  avec  la  couronne,  puis
elalees  horizontalement  comme  les
rayons  d'une  roue,  jamais  cucullees  au
sommet,  mais  a  bords  replies  en  des-
sous,  les  Irois  externes  portant  un  gros
et  long  mucron  avec  un  tubercule  a  la
base,  les  trois  internes  brusquement
arrondies  au  sommet  avec  un  petit
mucron  a  peine  visible.

Couronne  de  4  a  4  1/2  centimetres,
brusquement  elargie  a  la  base,  cam-
panulee,  a  12  dents  Iriangulaires  al-
longees,  longuement  acuminees,  a  acu-
men  souvent  reflechi  en  forme  de
crochet;  pas  de  denticules  dans  les
sinus.

Etamines  a  filets  plus  courts  que  les
dents  de  la  couronne;  style  depassant
longuement  les  etamines.

OJeur  de  Pancratium  maritimtim.
Capsule  petite,  oblongue,  un  peu

aigue  au  sommet,  obscurement  tri^
gone.  Graines  petites,  a  testa  noir,
ride.

Les  fleurs  s'epanouissent  a  4  heures
de  I'apres-midi  et  se  fanent  vers
10  heures  du  matin  si  le  ciel  est  clair,
plus  tard  s'il  est  couvert.  Les  pieces
du  perianthe  d'abord  roulees  en  des-
sous,  s'etalent,  puis  s'enroulent  en  des-
sus  et  enfin  se  redressent  centre  la
couronne  au  moment  ou  la  fleur  se
fane.

Allium  tortifolium  sp.  nov.—  MM.  Doumet-Adanson  et  Rouyobser-
vferent  pres  de  Batna  un  Allium  non  encore  fleuri  a  feuilles  forteraenl

.(1)  Dans  la  Revue  generale  de  botanique,  on  a  irnprim^  par  erreur  :  plus  courte
que  le  tiers  des  pieces  du  perianthe-  ...
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roulees  en  tire-bouchon.  A  Ain  M'lilca  nous  conslatames,  M.  Trabut  et

moi,  la  Constance  de  ce  caraclcre  sur  des  milliers  de  pieds.  M.  Pome!
nous  a  dit  depuis  avoir  souvent  rencontre  cette  plante  dans  les  Hants-
Plateaux,  mais  ne  Tavoir  jamais  vue  en  fleur.  Quclques  pieds  rapportes
d'Ain  M'lila  ayant  fleuri  a  Alger  nous  permettront  de  la  decrire.

L'^.  torli  fol  turn  ap^RvVientdiXi  type  de  VA.  Ampeloprasum  L.  II  eii
difTere  par  ses  feuilles  peu  carenees  a  nervure  arrondie,  lisscs,  k  peine
papilleuses  a  la  loupe,  fortement  enroulees  en  spires  contigues  ou
imbriquees  de  maniere  a  former  de  veritables  cornets;  par  les  pi6ces  du

perianthe  pluscourtes,  peu  carenees,  a  peine  papilleuses.  Celle  planle
pousse  en  touCfes  et  a  de  nombreux  bulbilles  porles  sur  des  pedoncules
robustes.

II  forme,  avec  VA.  Diiriwanum  de  Bone  et  VA,  getulum  du  Mzi,  une
serie  de  petites  especes  gravitant  autour  de  1'^.  Ampeloprasum.  VA.
Pardoi  de  Setif  nous  parait  constituer  un  type  bien  distinct.

Enfin  nous  mentionneronsune  forme  a  gros  fruits  de  V  Uelianthemum
Lippii  trouvee  a  la  Montague  de  sable;  une  variete  tres  grandiflore  du
Linaria  reflexa^  ce  protee  vegetal,  trouvee  au  Tougourt  avec  le  Mentha
candicanSy  qui  parait  assez  r^pandu  dans  TAures,  M.  Trabul  Tayant
depuis  rapporte  du  Cheliah,  ainsi  qu*un  de  ses  liybrides  avec  le  M.  ro-

tundifolia.  II  convient  egalement  de  noter  VArgyrolobhim  Saharce
que  Ton  n'avait  encore  trouve  qu*au  Mzab.

HERBORISATION  DANS  LE  MASSIF  DE  L'AURfiS,  LES  10,  11,  1-2J3,  li  JUILLET,
par  91.  li.  TR^IBUT.

Au  retour  de  la  session  de  Biskra,  a  la  fin  d'avril,  un  arr^t  de  qucl-

ques  jours  a  Batna  a  permis  aux  membres  de  la  Society  bolanique  de
faire  deux  excursions  dans  la  region  montagneuse  de  PAures  ;  Tune  a

Lambese,  I'autre  au  djebel  Tougourt;  mais  il  ne  s'agissait  que  de  faire
connaissance  avec  le  facies  de  la  vdg^lation  arborescente  et  avec  la  /lore

du  printemps,  la  grande  majorite  des  planles  elaienl  encore  bien  loin
de  la  floraison.

C'est  en  juin  qu'il  faut  explorer  ces  massifs  monlagneux,  dont  les
cimes  depassent  fr^quemment  2000  metres.  Relenu  k  Alger  par  des
occupations  professionnelles,  ce  n'est  que  le  10  juillet  que  j'abordai  de
nouveau  I'Aures,  ayant  pour  compagnon  de  voyage  M.  Fischeur,  profes-
seur  de  g^ologie  ;  notre  but  etait  d'explorer  les  sommels  et  les  parties
superieures  des  vallees  en  nous  mainlenant  h  une  altitude  de  1500  k
2300  metres,  zone  oii  regne,  en  cette  saison,  une  temperature  agreable.

En  quitlant  Lambese  par  la  route  de  Bordj  Taza,  on  traverse  la  zone-
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